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C'est le sens donné à cette
célébration hier autour de
plusieurs activités cultu-
relles, scientifiques et reli-
gieuses par la Fondation
qui porte le nom du pre-
mier président du Gabon,
mort il y a tout juste 51 ans

LA Fondation présidentLéon Mba pour la Culture,les sciences et les droits del'homme, en collaborationavec la famille de l'illustredisparu ont commémoréhier, 28 nombre 2018, lamémoire du premier prési-dent de la République ga-bonais, décédé le 28novembre 1967, soit exac-tement 51 ans. Il s'agitdonc de l'épilogue de l'an-née jubilaire consacrée aupère de la Nation par laFondation qui porte sonnom. Au programme, plusieursactivités prévues. Les-quelles permettront de re-

visiter de long en large lamémoire publique de cepersonnage historique duGabon. En ce qui concerne la céré-monie proprement dite,elle a débuté par le recueil-lement au mausolée du cé-lèbre disparu, aucentre-ville, face à la placede l'Indépendance. Cetteséquence a été suivie dudépôt d'une gerbe de fleurspar les membres de la fa-mille. Un moment de fortes

émotions. Ensuite, une messe d'ac-tion de grâces a été dite àl'église St-Pierre de Libre-ville, en présence d'une as-sistance nombreuse. « A la faveur de la commé-
moration du cinquante
unième anniversaire de la
disparition du président
Léon Mba, la Fondation qui
porte son nom a pour ambi-
tion de porter la mémoire
publique de cet illustre dis-
paru. En ce sens qu'elle

comporte des indices, voire
des indicateurs pour orien-
ter autant de personnes par
la réflexion des trois théma-
tiques qui font le champ de
travail de celle-ci, c'est-à-
dire : la culture, la science et
les droits de l'homme, au
sens générique de ces trois
expressions», a confié à lapresse Christian WalterNgouah-Beaud, secrétairegénéral de ladite Fonda-tion. Des journées portes ou-

vertes sont également pré-vues à la résidence LéonMba, sise au carrefour épo-nyme, le vendredi 30, sui-vies de l'inauguration de laFondation, une exposition-vente des œuvres litté-raires, artistiques, etc. Maisaussi une projection surdes activités de l'année dujubilé, des témoignages surLéon Mba et les animationsculturelles pour clore enbeauté cette commémora-tion.

Exaltation de la mémoire publique de l'illustre disparu
Commémoration de l'anniversaire du décès du président Léon Mba

Cadette ONDO EYI
Libreville/Gabon

A l'occasion de cette commémoration, la Fondation
Léon Mba a redonné de l'éclat au lycée qui porte le

nom du premier président du Gabon.
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Les membres de la famille et ceux de la Fondation
Léon Mba déposant, hier, une gerbe de fleurs au
mausolée qui porte le nom de l'illustre disparu.
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Recommandation du minis-
tre d’État en charge de la
Communication, Guy-Ber-
trand Mapangou, hier, à la
Maison Georges Rawiri,
cadre de cette commémo-
ration cinquantenaire. Un
hommage appuyé a éga-
lement été rendu aux pion-
niers de la radio nationale.  

CRÉÉE le 28 novembre1959, Radio-Gabon a célé-bré, hier, son 59e anniver-saire, à l’auditorium VickyFournier du complexe au-diovisuel Georges Rawirisis au boulevard Triom-phal Omar Bongo à Libre-ville. Autour du thème "
célèbre ses auditeurs et les
pionniers de la radio", res-ponsables et acteurs de cemédia public, accompa-gnés des auditeurs d'hieret d'aujourd'hui, ont, au-tour du ministre d'Etatchargé de la Communica-tion, Guy-Bertrand Mapan-gou, partagé des bonsmoments, le regard rivé àla fois sur le passé, le pré-sent et l'avenir de la mèredes radios gabonaises. Unhommage appuyé a égale-ment été rendu aux an-ciens de cette radiopionnière dans la sous-ré-gion, mis à part Radio-Brazzaville, qui émettaitdepuis la capitale del'Afrique équatoriale fran-çaise (AEF). Le directeur général deRadio-Gabon, BertrandEbiaghe Angoue, aprèsavoir fait la genèse de cemédia, a rappelé que « ce

sont 59 ans d'histoire qui
ont marqué le Gabon que
nous célébrons au-
jourd’hui.» Il n'a pas oc-culté les manquements qui,aujourd'hui, plombent lefonctionnement optimal dece média : « Il y a le manque
de moyens. Sans moyens, il
nous sera difficile d'attein-
dre nos objectifs. Bien que le
personnel de Radio-Gabon,
malgré cette situation, tra-
vaille d'arrache-pied, tra-
vaille avec le cœur pour
servir les auditeurs, notre
vœu le plus important est
que notre radio ne soit pas
négligée. Radio-Gabon reste
un baobab impossible à dé-

raciner», a t-il lancé. Guy Bertrand Mapangou a,pour sa part, dit toute safierté, en tant que ministrede la Communication, detémoigner, au nom de laRépublique, sa reconnais-sance et sa gratitude « à
tous les valeureux servi-
teurs ayant permis à Radio-
Gabon de naître et de
prospérer depuis bientôt 60
ans au Gabon.» Tout en re-connaissant les effortsfournis par les uns et lesautres pour maintenir de-bout ce média, malgré lesconditions difficiles danslesquelles travaillent sesagents. Le ministre d’État à

la Communication a tenu àrassurer les acteurs deRadio-Gabon, quant aux ef-forts qui sont en traind'être faits par le gouver-nement, à court, moyen, etlong termes, afin de doterle Gabon d'une radio per-formante et efficace, quis'adapte non seulementaux besoins de notre pays,mais également au progrèsdu monde. 
«La radio a pour corollaire
le lien social, la citoyenneté,
la contribution à la démo-
cratie participative, le dia-
logue interculturel,
intergénérationnel et enfin
l'éducation pour tous et à

tous les niveaux. Il est im-
portant pour les acteurs
que vous êtes de vous arri-
mer à l’évolution du temps,
en vous adaptant à la mo-
dernité dont les maîtres-
mots sont : la polyvalence et
la compétence. Radio-
Gabon doit toujours parve-
nir à fournir, au regard du
contexte actuel de la proli-
fération des médias, une
masse d'informations, des
loisirs, une variété d'émis-
sions capables de satisfaire
des auditeurs qui ne de-
mandent qu'à avoir le
mieux et le plus pour leurs
oreilles», a recommandé lemembre du gouvernement.

" Avoir le mieux et le plus pour les oreilles des auditeurs "
Médias/ Célébration du 59e anniversaire de Radio Gabon, hier

Abel EYEGHE EKORE
Libreville/Gabon

Le ministre d'Etat à la Communication, Guy-Bertrand
Mapangou, prononçant son allocution.
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Un orchestre a agrémenté la cérémonie avec les
succès gabonais du temps passé.
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L'auditorium Vicky Fournier lors de la manifestation.
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Un hommage particulier a été rendu aux pionniers
de la mère des radios gabonaises.
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• AG de Dynamique uni-taire
Appel à une grève géné-
rale le 10 décembre

L'Assemblée générale dela confédération syndi-cale "Dynamique uni-taire" a débouché, hier, àAwendjé, sur deux déci-sions : une grève généralede 3 jours du 10 au 12 dé-cembre prochain, et l'or-ganisation d'une grandemarche noire pacifique le18 du même mois. Ceci enprotestation, entre au-tres, des "mesures d'aus-
térité".• Ebola
19 décès en cinq joursDix-neuf personnes sontmortes en cinq jours de lafièvre hémorragiqueEbola dans l'est de la RDCongo, portant le bilan à241 morts depuis la dé-claration de l'épidémie le1er août, selon le dé-compte du ministère dela Santé. Du 22 au 26 no-vembre 2018, 19 nou-veaux décès ont étéenregistrés, selon le der-nier bulletin journalier duministère reçu mardisoir. "Le cumul des cas est
de 421, soit 374 confirmés
et 47 probables" alorsqu'"il y a eu 241 décès",indique le ministère surla situation datée dulundi. En outre, 74 cassuspects étaient l'objetd'investigation, selon lamême source. D'aprèsune ONG, le seuil des 426cas marquera ladeuxième épidémie laplus grave de l'histoireaprès celle qui a frappéplusieurs pays d'Afriquede l'Ouest en 2014.• Archéologie
Huit momies à Dah-
chourHuit sarcophages conte-nant chacun une momiedatant de l’Égypte an-tique ont été découvertsdans une pyramide de lanécropole de Dahchour,au sud du Caire, a an-noncé mercredi le minis-tère des Antiquités. Destravaux d'excavation, quiont débuté en août, ontpermis de découvrir "des
sépultures contenant huit
sarcophages en calcaire
avec des momies à l'inté-
rieur", a précisé, dans uncommuniqué, le Secré-taire général du Conseilsuprême des antiquités,Mostafa Waziri. Les huitsarcophages se trou-vaient dans la pyramidedu roi Amenemhat II etdatent de la Basse époque(entre 700 et 300 ansavant Jésus-Christ), selonle ministère. "Les momies
sont recouvertes d'une
couche de cartonnage
peint en forme humaine",a précisé M. Waziri. "Trois
d'entre elles sont en bon
état de conservation", a-t-il ajouté.

Ici et ailleurs

Rassemblés par F.S.L.
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